
 

 
 

Le point de vue des cantons 4/2022 : En ligne de mire 
 

 

La Suisse va présider l’EUSALP 
La collaboration transfrontalière est primordiale, dans l’espace 
alpin comme ailleurs 

Un reflux des glaciers autour du Piz Bernina ne frapperait pas seulement les Grisons, pas plus 
que le Valais est seul concerné par une hausse des températures aux Portes du Soleil. Il est tout 
aussi difficile d’imaginer une gestion purement nationale du ferroutage et du trafic à travers les 
Alpes. La Suisse, comme la stratégie européenne pour la région alpine, est tributaire d’une bonne 
collaboration transfrontalière. La présidence helvétique de l’EUSALP en 2023 permettra de parta-
ger les expériences faites en économie circulaire, gestion de l’eau et mobilité durable. Les can-
tons seront bien sûr de la partie et quatre d’entre eux (FR, GR, TI, SG) accueilleront les manifesta-
tions prévues. 
La Suisse présente de nombreuses similitudes avec l’espace alpin : elle est composée de territoires aux 
profils sociaux et économiques variés ; elle se caractérise par une grande diversité politique, culturelle et 
linguistique ; la beauté de ses paysages, sa biodiversité et son patrimoine attirent de nombreux tou-
ristes ; elle doit affronter les mêmes défis majeurs (mondialisation économique, évolution démogra-
phique, changement climatique, défi énergétique, transport de transit). 

Sept pays, 48 régions 

La stratégie macro-régionale de l’Union européenne (UE) pour la région alpine, l’EUSALP, concourt à la 
collaboration transnationale nécessaire pour atteindre des objectifs communs. Elle regroupe sept pays 
(Allemagne, Autriche, France, Italie, Liechtenstein, Slovénie et Suisse) ainsi que 48 régions. Une Assem-
blée générale réunit les représentants politiques de haut niveau des États et régions, la Commission eu-
ropéenne et la Convention alpine en tant qu'observateur. Un Comité exécutif (Executive Board) super-
vise les travaux, que les groupes d’action mettent en œuvre. 

Parmi les initiatives lancées dans ce cadre, on retrouve le projet 100% Local, TRIPLE WOOD (culture du 
bâti durable en bois), MountErasmus (enseignement de l’agriculture alpine), LinkingAlps (mobilité du-
rable), le réseau de villages et régions smartalps, RockTheAlps (rôle protecteur des forêts contre les 
éboulements) et l’EUSALP ENERGY AWARD. 

Collaboration nécessaire 

La Suisse est le premier État non-membre de l’UE à présider l’EUSALP. Petit pays au centre du conti-
nent et dont l’économie repose largement sur les exportations, elle ne peut se passer d’une coopération 
efficace avec ses voisins, ni de relations solides avec l’Europe des 27. Les cantons ne le savent que trop 
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bien : seize d’entre eux partagent une frontière internationale et ont tissé des liens étroits avec les ré-
gions limitrophes. Ils seront d’ailleurs associés, via la Conférence des gouvernements cantonaux (CdC), 
à la présidence 2023, exercée collégialement avec la Confédération.   

L’Italie - à la tête de l’EUSALP en 2022 avec les provinces autonomes du Haut-Adige et du Trentin - a 
passé symboliquement le témoin le 24 novembre à Trente, lors de l’Assemblée générale à laquelle a 
participé le président de la CdC, le conseiller d’État grison Christian Rathgeb. Plusieurs tâches incom-
bent à la présidence suisse. Un Secrétariat commun, structure de soutien technique des prochaines pré-
sidences, sera mis sur pied. Des manifestations sont prévues dans les quatre régions linguistiques du 
pays. Trois thématiques transversales ont été retenues, et seront abordées parallèlement aux séances 
du Comité exécutif. 

Quatre cantons hôtes 
Concrètement, quatre cantons joueront en 2023 le rôle d’hôtes. Fribourg sera le premier à se lancer en 
mars en partageant ses expériences en matière d’économie circulaire. Via les hautes écoles spéciali-
sées qu’il accueille, le canton a développé une vaste compétence dans un grand nombre d’applications 
et de bio-projets et dispose en outre d’un bon réseau dans l’espace alpin.  

Les Grisons prendront le relais en juin. L’Engadine accueillera une conférence consacrée à la question 
de l’eau, défi majeur pour la population des Alpes, son agriculture, la gestion de ses forêts et de l’énergie 
ainsi que pour la biodiversité. Château d’eau de l’Europe, les Alpes sont frappées de plein fouet par le 
changement climatique et dépendent de solutions pérennes. 

Fin août/début septembre, le Tessin enchaînera avec la mobilité durable. Point d’accès ferroviaire et rou-
tier méridional au reste de la Suisse par le Gothard, le canton est en outre à la croisée de nombreux dé-
placements transfrontaliers. Plusieurs questions pourront être soulevées lors de la conférence : dévelop-
pement du réseau ferroviaire régional TILO, billets valables des deux côtés d’une frontière, rôle du rail 
dans le transport de marchandises et de personnes, covoiturage. 

Enfin, la présidence suisse se clora par la tenue d’une Assemblée générale à Bad Ragaz, dans le canton 
de Saint-Gall. Un retour aux sources, en quelque sorte. En 2012, la station rhénane avait accueilli un 
sommet au cours duquel les régions alpines se sont prononcées en faveur de la création de l’EUSALP 
(Bad Ragaz Decision). L’an prochain, l’accent sera mis sur la collaboration concrète et les résultats obte-
nus en 2023. 

Pour en savoir davantage : 
 

Le site de l’EUSALP (en anglais) : https://www.alpine-region.eu/  

https://www.alpine-region.eu/

